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152 OBSERVATIONS
me d’abord tout le monde le prendra pour
cela.

OBSERVATION.

Our efcrire purement & fans équivoque ,

il ne faut jamais fe fervir de par ce gue que
dans lefens de acaufe que , ou du guia des Latins.
Aulieu dedire, je comnois par ce gue vous me man-
dez d'un tel, 1) faur dire, je connois par les cho-
Jes que vousme mandez d’un zel, -

XCIX. REMARQUE.
OU Aduverbe, poar lepronomrelatif.

*Ulage eneltélegant, & commode, par
chc’mple le manvais eftat on je VouS 4y
laiffe, eftincomparablement mieux dit, que
le manvars eftat anquel je vons aylaiflé. Le
pronom, legsel, elt d’ordinaire fi rude en
tous les'cas , que noftre Langue {femble y
avoir pourveu, en nous donnant de certains
mots plus doux & plus. courts, pour fubfti
tuer en fa place, comme 0%, en cet exem-
ple, &dont, & gnoy en une infinité de ren-
contres, ainfi qu’il {e voit dans les Remar-
ques de ces mots 1,
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OBSERVATION.

N nedit point , le mauvais eftat auguel jevous

ay luiffé , ' Ufagea receu ox en la placedu
pronom relavif auguel, 8 non feulement on dit
fort bien , Deftat on je fuis 5 la maifon oz il de-
menre . maisencore, la felicité owilafpire , quoy
qu'on puifledire auffi, /a felicite a laquelle ¢l af-
pire, mais Peffat dans lequel fe [uis , & la maifon
dans laquelle je demeure , {ont des manieres de
parler dont perfonne ne {e fert,

C. REMARQUE.

Luoy que.
IL faut prendre g;trdb de ne le mettre ja-

mais apres g#e, comme, je vous affure
gue guoy queje vous aime s &c. caufe dela
cacophonie, il faut dire, guebiengne; ou
gnencore gue 5 qui elt peut-cftrc plus doux,
n’y ayant qu un gze entier.

OBSERVATION,.

Ette Remarque ne regarde que lefoin qu'il
_faucavoir d’éviter tout ce qui eft trop rude
a Poreille.  Quoyque eft une tres-bonne fagon de
parler , mais 1l eft cerrain qu’en difane, bi.u
que aulieu de quoy que , on rend la phrafe moins
rude. -
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